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UN "MANUEL D'HERALDIQUE „ SUISSE1

Louis 1 de Savoie, seigneur de Vaud, des comtes de Neu-

comrae aussi sa cotte d'armes et son caparagon. Ce petit
volume n'est autre que le Manuel d'heraldique, par D.-L.
Galbreath et H. de Yevey, sorti tout recemment des presses
de la maison Spcs.

N'allez point, a la vue du modeste sous-titre « Premiere

initiation ä l'art et ä la science du blason », classer ce ma-
nuel dans la categorie des nombreux traites de vulgarisation
qui, puisant avec plus ou moins de discernement dans les

ouvrages du Pere Menestrier2 ou de scs imitateurs, se res-

semblent generalement par leur desolante secheresse. Yous

auriez tort.
Simple profane, vous y trouverez les rudiments indispensables,

mais presentes d'une maniere attrayantc : sans effort,

1 Les cliches des ligures illustrant cet article, out ete obligeamment
pretchs par la maison d'edition Spes ; elles se trou\ent dans l'ouvrage
de ,\1M. Galbreath et de Vevev.

Yers Noel dernier,

parcourant Pet a läge
d'un libraire, votre
regard s'est peut-etre ar-
rete sur une couverture

aux vives couleurs rap-
pelant l'imagerie du

moyen äge : un chevalier

le heaume en tete,

l'epee haute, est lance

au galop de son che-

val ; les trois chevrons

d'apres son sceau. Vers 1290.
chätel ornent son ecu,

1 Heraldiste de merite, du WII"" siecle.
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grace ä la marche logique d'une methode scientifique, vous

vous approprierez le langage du blason, vous vous penetre-
rez graduellement de l'esprit de l'art heraldique.

Vous etes heraldiste. Parions que, comme un de vos vieux
confreres, que je connais fort bien, vous lirez une page, puis

une autre, et ainsi jusqu'a la derniere, sans vous lasser. Et

vous relirez maint passage, vous arretant a tel point de vue

original, ä tel apergu ingenieux, ä telle remarque suggestive.

Apres une definition plus comprehensive et plus adequate

que Celles qu'on en donne la plupart du temps, se trouve

developpee la genese meme des armoiries, qui ne furent pas,

comme on l'a souvent repete, une creation voulue, mais qui

naquirent spontanement de la decoration des armes au

moyen äge dans l'Europe occidentale, puis se developperent

en suivant les transformations de l'armure de guerre d'abord,
de l'armure de tournois ensuite, subissant parfois l'influence
de regies imposees arbitrairement par les herauts, contre

lesquelles reagirent heureusement les necessites pratiques et

le sens artistique. Par l'intermediaire des sceaux l'usage des

armoiries se generalisa tant et si bien qu'elles furent adoptees

Louis II de Savoie, seigneur de
Vaud, d'apres son sceau. i3o5.

Sceau de Jean de Blonay.
1514.
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par des personnes physiques ou morales n'ayant jamais porte
1'ecu, femmes, ecclesiastiques, bourgeois, corporations.

Touchant au droit heraldique une opinion fort interessante,

c'est qu'au moyen äge dejä prenait des armoiries qui

voulait : « en tout temps le nombre des lettres d'armoiries
est minime ä cöte de celui des armoiries veritablement

portees ». Dans la confection de ces lettres les herauts eurent
ä intervenir ; s'ils furent de pietres theoriciens, il serait

injuste d'oublier qu'on leur doit les premiers armoriaux.
Tout ce chapitre « Histoire des armoiries » comble une

lacune de la plupart des manuels de langue frangaise. On

peut en dire autant des chapitres relatifs ä l'ecu, aux cimiers,

aux drapeaux. Des indications techniques sur la maniere

dont on confectionnait ces objets satisferont la curiosite

de Dully. Pierre sculptee.
JEglise de Bursitis.

>CVIn" siecle.

Musard. Pierre sculptee.
St-Martin, Vevev.

Environ t5oo.

Sceau du couient de
Romainmötier. 133a.

Sceau d'Avmon de Villarzel.
'444-
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scientifique, aux artistes elles eviteront des erreurs regret-
tables. Ceux-ci trouveront egalement des renseignements
utiles sur la maniere dont il convient de styliser les meu-
bles 1 heraldiques, sur les proportions ä leur donner : le style
des meubles, comme celui de l'ecu, a varie suivant les temps
et les lieux.

.Marques a feu du XVIII"" et du XIX"" siecle.

Mange (St-Legier), Dufour, Jordan, Cochard (Montreux),
Butticaz, Dumur, Leyvraz, J. P. Palaz (Lavaux).

Le blasonnement est enseigne d'une maniere breve et

claire ä la fois.

Enfin, a ceux qui voudront approfondir l'etude de l'heral-

dique les « Sources » indiquees ä la fin du volume rendront
de precieux services.

Une documentation solide sert de base ä des developpe-

ments que Ton suit sans peine, comme une conference bien

ordonnee, et de nombreuses figures d'une execution soignee

— environ 300, dont plusieurs en couleur — eciairent le

texte.

1 Representations d'hommes, d'animaux, de plantes, d'objets (tout ou
parties! decorant un ecu.
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Partout oti cela a ete possible les exemples sont fournis

par les armes de families ou de localites suisses. Les sceaux,

ces temoins qui peuvent etre identifies et dates de .maniere

certaine, ont ete mis largement ä contribution, car M.
Galbreath, quoique etranger, connait admirablement la sigil-
lographie de notre pays. Aussi, malgre sa portee generale,
le manuel qu'il nous presente et ä la redaction duquel a col-

labore M. H. de Vevey, est-il vraiment un traite d'heraldique
suisse et sera-t-il bien accueilli de tous nos heraldistes.

Andre KOHLER.

CHERCHEURS ET CURIEUX

Un des abonnes ou lecteurs de la Revue historique vaudoise

pourrait-il donner le nom de l'auteur de la Diane et de la Retraite
en usage dans none armee Des generations de citoyens ont
entendu ces airs airnes que le public f-coute avec plaisir et qui ont
rdsiste ä tous les bouleversements oil modifications qui sont surve-
nus dans notre organisation militaire. Friere de bien vouloiradres-
ser les reponses ä M. le Dr Meylan, k Moudon. ou ;t la Redaction
de la Revue historique vaudoise.

CHRONIQUE

La Societe vaudoise de ger.ealogie a eu le 15 terrier line interessante

seance sous la presidence de M. Fr.-Th. Dubois qui remplagait
Fernand Tavel, malade, dont le deces est survenu quelques heures

plus tard.
M. Burmeister, professeur a Payerne parla de la famille Fivaz.

Cettc famille est probablement originaire de Sassel, mais eile est
fixee a Payerne depuis le debut du XYmc siecle. En 1522, elle
obtint de l'empereur des lettres de noblesse. A la Röforme, elle se

divisa. Une de ses branches, restee catholique. alia se fixer a
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